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Emploi : la villE 
toujours mobiliséE



Zoom sur
À quelques heures du départ vers Amiens pour une 
promenade rétro au départ de la Gare du Nord, 
l’association Matériel ferroviaire, Patrimoine national, 

a ole sa a ifi  31 a ant de la ettre en auffe  
Cette locomotive mythique, qui passe sa retraite dans 
un angar dran éen, est une érita le u re d’art
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  En 2013, Drancy lançait la
    Mission emploi, un service
        inédit en France. Cinq ans plus
          tard, elle est devenue un
              acteur incontournable de 
n               l’emploi.
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DANS CE NUMÉRO

   

Il y a quelques mois nous avions 
fait évaluer la communication 
municipale pour tenir compte de 
vos besoins et de vos attentes.

Pour y parvenir, l’étude réalisée 
auprès d’un échantillon de Dran-
céens interrogés a porté un pre-
mier lieu sur le jugement qu’ils 
portent sur leur ville.

Ce qui en ressort c’est l’image d’"un village familial en mou-
vement", dans une "dynamique de modernisation". Notre 
ville est également perçue comme l’une des villes les plus 
propres, les plus sûres et les plus modernes du départe-
ment et pourtant nous le savons bien, tout n’est pas par-
fait. Par exemple, quand on observe les dépôts sauvages 
d’ordures ou les problèmes de nuisances nocturnes et de 
rodéos à moto. Mais il ne faut pas baisser les bras même si 
parfois on peut craindre comme bon nombre d’entre vous 
que notre ville ne soit "contaminée" par les problèmes de 
délinquance des territoires alentour et par "un arrêt" de 
son chemin de modernisation.

Pour un grand nombre de Drancéens, le futur de Drancy 
est imaginé comme celui d’une ville qui rajeunit, d’une ville 
qui s’enrichit et dont l’image va continuer à s’améliorer. 
Mais quand on aborde plus précisément l’information mu-
nicipale, on relève une attente nouvelle. Car, si le journal en 
reste le principal support les nouveaux outils, Facebook et 
Internet sont de plus en plus prisés et demandés.

Alors, pour le journal, une cure de jouvence s’imposait 
en tenant compte des observations émises par certains 
d’entre vous notamment s’agissant du format de ce "pilier" 
de l’information municipale. Voici donc le Drancy média 
nouvelle formule, qui continuera à paraitre tous les quinze 
jours et qui collera à l’actualité municipale du mieux pos-
sible.

En parallèle, le site Internet va aussi connaître des amélio-
rations pour en faciliter l’usage, pour le rendre interactif 
et plus riche en vidéos des évènements qui se déroulent 
à Drancy.

ous ré é issons égale ent à une appli ation s art-
phone faisant l’annonce de manifestations par exemple.

Première étape donc, le nouveau journal, plus moderne, 
d’un maniement plus simple et de surcroît moins onéreux 
pour les contribuables.

Ainsi, chacun pourra plus activement participer à une com-
munication qui privilégie le bien vivre et la convivialité.

J’aime Drancy, c’est ça aussi !

ude La arde
Maire de Drancy

Éditorial

LE DOSSIER



La ission e loi, de uis sa r ation
►    
 • 696 CDI
 • 18 créations d’entreprise
► 365 entreprises et centres de formation partenaires
► Création du "Salon de l’emploi et la formation", 
    qui réunit une centaine d’exposants et 3000 
    visiteurs, chaque année,  au stade de France. 
        . 

 Chiffres clés
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La Mission emploi a 5 ans
Depuis sa création en 2013, la Mission emploi a permis à près de 3200 
personnes de s’insérer ou de se réinsérer dans le monde du travail. CDI, CDD, 
missions d’intérim, stages ou encore formations, les solutions sont multiples. 
Retour sur 5 ans de réussite.

 Le dossier

En 2013, le député Jean-Christophe 
Lagarde, à l’époque maire de Drancy, 
lan ait la ission e ploi  ’L’emploi est 
une de nos préoccupations principales. 
La Mission emploi a vu le jour parce que 
j’étais convaincu qu’il fallait une struc-
ture municipale complémentaire des 
services de l’État. Notre objectif était de 
renforcer notre action en faveur des de-
mandeurs d’emploi sur notre territoire. 
Cinq ans plus tard, les résultats sont là’’, 
constate le député. 
Au quotidien, dix agents municipaux 
sont mobilisés pour venir en aide aux 
demandeurs d’emploi. Les résultats 
sont si probants que la structure muni-
cipale a fait des petits. Une dizaine de 
Mission emploi a vu le jour en France, à 
Dugny, Coubron ou encore Argenteuil, 
mais également dans d’autres régions, 
à Bourges ou Sainte-Luce sur Loire.

EMPLOI

our plus d’effi a ité, ission e ploi 
gère au cas par cas et propose presque 
un ser i e sur esure  ’Nous avons 
une approche individualisée des pro-
fils, insiste le directeur de la Mission 
emploi, Jérôme Laverny. Nous pouvons 
détecter des compétences autres que 
celles écrites sur un CV et orienter nos 
demandeurs vers des métiers auxquels 
ils n’auraient pas forcément pensé. Et 
ça marche’’. Mission emploi transmet 
chaque jour des candidatures à ses en-
treprises partenaires, mais également 
via les sites de recrutement classiques.
Sa force est aussi de s’adapter aux diffé-
rents profils u’elle a ueille  es diffi-

ultés a e  nternet  es andidatures 
sont envoyées directement par la Mis-
sion emploi et des ateliers sont dédiés 
à la recherche informatique. D’autres 
permettent d’accompagner les deman-

deurs dans la réalisation de leur  et 
lettres de motivation ou dans leur re-
cherche de formations. Des prépara-
tions à l’entretien d’embauche ainsi que 
des si ulations sont ises en pla e  
’Les candidats savent ainsi à quoi s’at-
tendre, cela permet de mettre toutes les 
chances de leur côté", explique le direc-
teur. Des sessions de recrutement sont 
également organisées avec les entre-
prises partenaires. 

e  la ission e ploi, la ille a o -
pagne tous les Drancéens, aussi bien 
les jeunes à la recherche d’un stage ou 
d’une alternance que les seniors à la re-
cherche d’un emploi. Pour ces derniers 
trop souvent "oubliés", selon Jérome 

a ern ,  la ille propose un dispositif 
si ple  ais   effi a e, le pro et al p-
so  e prin ipe  ettre en relation des 
seniors ui ren ontrent des diffi ultés 
avec Internet, avec des plus jeunes, qui 
eux maîtrisent l’outil et peuvent les ai-
der dans leur recherche en ligne.

Vincent Fioretti et 
Remi de Luca, 
Le Panier d’à côté

On s’est lancé en septembre 
2 . No re rinci e  vendre 
des produits locaux via un site 
Internet. Ce que nous a per-
mis La Mission Emploi, c’est 
déjà d’avoir accès à son important réseau. Ensuite, on échange chaque 
semaine avec le directeur, ce qui nous permet de faire un point sur la 
se aine u on a assée, ce ui a onc ionné ou non, e  de ré éc ir au 
pourquoi. C’est un vrai plus, un regard extérieur sur notre entreprise qui 
nous permet d’avancer. 
À plus long terme, notre projet était d’ouvrir une boutique à Drancy. 
Grâce à l’aide de la commune, elle ouvrira dès septembre prochain, ave-
nue Henri Barbusse.  www.lepanier-dacote.com
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DOSSIER

Aroa Amado Fernandes, 
chauffeur poids lourds 

J’ai passé la porte de la Mission emploi il 
 a  ans. é ais dans une si ua ion di fi-

cile, mais la première chose dont j’avais 
besoin, c’était de trouver un travail. En 
moins de deux mois, j’ai eu un premier 
petit contrat. Ensuite, la Mission emploi 
a contacté l’entreprise Chimirec, à Du-

gny. C’est une société spécialisée dans le traitement des déchets indus-
triels. J’y suis chauffeur poids lourds, qui est mon métier à la base. Et 
depuis 3 ans et demi, je suis en CDI.

Patricia Goujon-Campos, 
concessionnaire Toyota, avenue Jean Jaurès

Actuellement, il y a trois personnes qui viennent de la Mission emploi et qui tra-
vaillen  c e  nous en C  deux secré aires a r s ven e e  un c au eur livreur. 
C’est un vrai plus pour nous d’avoir une pré-sélection sur les CV, puisqu’on ne 
re oi  ue les rofils ui nous in éressen . u re oin  osi i , ce son  des ens 

ui a i en  la ville  ce e roxi i é er e  une cer aine érenni é dans l e -
ploi, il n’y a pas de problème de temps de transports, fréquent en Île-de-France. 
Je participe également à des ateliers, en faisant passer de "faux entretiens". 
C’est important d’avoir certaines bases pour savoir comment se comporter quand on recherche un emploi, cer-
ains en on  esoin. No re ar enaria  va con inuer, c es  énéfi ue our ou  le onde.

PARTENARIAT AVEC
PÔLE EMPLOI 

es relations a e  le le e ploi  
’Nous sommes complémentaires’’, 
rappelle le directeur. Pour preuve, le 
partenariat signé entre les deux struc-
tures  ’Nous accompagnons les mêmes 
personnes, notre but est de le faire de 

ani re encore lus e ficace’’, indique 
Amélie Grihault, référente Pôle emploi 
à la Mission emploi. 

FORMATION

Parce qu’être bien formé est un premier 
pas vers l’emploi, la Mission emploi a 
noué des liens avec des organismes 
de formation. Elle est également elle-
même centre de formation, via la Plate-
for e réussite et propose des ours de 
FLE (français langue étrangère), d’al-
phabétisation ainsi que des remises à 
niveau en informatique et en anglais.

DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE 

Côté entreprise, la Mission emploi ne 
énage pas ses efforts afin ue es der-

nières se sentent bien sur le territoire. 
Une fois par mois, elle leur permet de se 
rencontrer et d’échanger autour d’une 
t é ati ue, lors d’un ’ afé e ploi’’  
Elle accompagne également les très 
petites entreprises (TPE) ainsi que les 
petites et moyennes entreprises (PME), 
notamment dans leur recrutement en 

permettant une pré-sélection des can-
didats  ’Tout le monde y gagne, nous en 
plaçant des candidats et l’entreprise en 
ne recevant que des candidatures qui 
correspondent à leur recherche’’, assure 
Jérôme Laverny. 
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Mission Emploi
93, rue de la République
de 9 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 30
missionemploi@drancy.fr
01 48 96 51 92



Nichées en plein cœur de la ville, les 
dix ruches drancéennes ont avant tout 
une vocation pédagogique. Grâce à 
l’une d’elles, vitrée, les deux apiculteurs 
peuvent montrer et expliquer la vie de 
ces insectes hors normes. 

Le r le de l abeille
’api ultri e o en e par les ases  

‘’ ue roduisen  les a eilles ’’. Quelques 
réponses hésitantes avant d’obtenir 
la onne  ’du miel’’. ‘’Comment font-
elles ’’, demande encore Lorraine Félix. 
‘’ lles von  sur des eurs’’, répondent les 
élèves. ‘’Oui, elles récupèrent du nectar’’. 

Mais ce miel, découvrent les élèves, est 
a ant tout destiné à nourrir la ru e  
‘’On ne prélève que le surplus, dans ce 
qu’on appelle des hausses, comme un 
grenier au dessus de la maison princi-
pale’’. À travers la vitre de la ruche, les 
élèves voient nettement les alvéoles, 
typiques, que les abeilles fabriquent 
elles-mêmes à partir de cire. ‘’Le miel 
se trouve dans les alvéoles. Lorsqu’elles 
sont pleines, elles sont recouvertes de 
cire qu’il faudra retirer pour le récupé-
rer.’’ Quelques étapes sont encore né-
cessaires avant d’arriver au pot de miel 
que l’on connaît, que les enfants décou-
vriront dans un petit chalet aménagé.

La composition de la ruche
‘’Il y a une seule reine, quelques cen-
taines de faux-bourdons et environ 
60 000 abeilles en ce moment, soit 
l’équivalent de la population dran-
céenne, explique à son tour Cédric 
Diot. La reine est plus grosse que les 
autres abeilles, car elle est uniquement 
nourrie à la gelée royale. C’est elle qui 
pond tous les œufs qui deviendront 
des larves, puis des abeilles au bout de 
21 jours’’. es petits doigts se l ent  
Co ien de e s a vi . nviron 

 ois, ais la reine vi  ans, r ce  
sa nourriture particulière,’’ indique l’api-
culteur. 
 
La visite dure environ 1 heure. Organi-
sation de la ruche, rôle de l’abeille ou 
encore production de miel, elle permet 
de faire découvrir un univers que les 
enfants connaissent très peu. Elle se 
termine par une dégustation de miel, 
drancéen bien sûr.

Ruches drancéennes
Lundi  mai   él es de  de l école Diderot  sont allés  la rencontre des apiculteurs drancéens  
Lorraine éli  et édric Diot. eporta e. 

ÉDUCATION

Une abeille, six métiers

Au cours de sa vie, une abeille a plusieurs 
métiers :
• nettoyeuse, avec le ménage de la ruche
• nourricière, elle nourrit les larves et
   produit de la gelée royale
 ventileuse  elle bat des ailes afin de

   maintenir la ruche à une température 
   entre 30 et 35 degrés, été comme hiver  
• architecte, elle construit les alvéoles 
   grâce à des glandes qui fabriquent de 
   la cire
 ardienne  elle vérifie u’aucun intrus

   ne tente d’entrer dans la ruche
• butineuse, elle parcourt en moyenne
   700 km avant de mourir

Les élèves sont équipés de chapeaux 
d’apiculteurs pour prévenir tout 
risque de piqûres.
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     CONSEIL MUNICIPAL

Des demandes de subventions ré-
gionales vont être formulées. Elles 
concernent une aide à la création d’une 
installation photovoltaïque sur les ter-
rains de tennis couverts de la rue de la 
Station et une autre pour la rénovation 
du terrain de football en synthétique du 
stade Guy Môquet. 

our la pre i re, la Région pourrait fi-
nancer jusqu’à 15 % (et l’État 65 %) des 
150 000 € HT que coûtera l’installation. 
Il s’agit de 700 m2 de panneaux, pour 
une production annuelle de 105 000 kWh, 
soit l’équivalent des déplacements an-
nuels de 163 Français. Il en existe au-
jourd’hui 1200 m2 sur des bâtiments 

uni ipau  4  sur le groupe s olaire 
ean onnet  4  sur le groupe s o-

laire i ée ésaire, 4  sur la salle po-
lyvalente, 80 sur le centre administratif. 
Il faudra bientôt y ajouter les 170 m2 du 
groupe scolaire Jules Ferry.
Le terrain en synthétique de Guy Mô-
quet date de 2007. Il nécessite au-
jourd’hui des travaux de réfection et 
peut énéfi ier de su entions régio-
nales (15 %) et départementales (30 %). 

ur le total de 17   , 8   
pourraient ainsi tre finan és  n note-
ra qu’en un peu plus de dix ans, quatre 
terrains sont passés en s nt éti ue  u
Môquet, Maurice Baquet, René Dewerpe
 et Paul André. Jouer en hiver ou durant 
les périodes pluvieuses n’est plus un 
parcours du combattant à Drancy.

éducation
Dans les groupes scolaires, les tableaux 
numériques interactifs (TNI) rem-
placent progressivement les tableaux 
noirs  ’o e tif est le sui ant  1  par 
classe en élémentaire, 1 par école en 
maternelle. 17 des 18 élémentaires (soit 
206 classes sur 223) en sont équipées. 

L’école René Deschamps n’en possède 
pas puisqu’elle fermera ses portes cet 
été. Ses élèves seront transférés à Jules 
Ferry, qu’une délibération votée ce jour 

ise à é uiper  4 aternelles sur 1  pos-
sèdent un TNI.

Constructions et aménagements
La séance du  mai a permis de dresser uel ues bilans et de préciser la enir de certains lieu  de la ille.

COMMÉMORATION
w Appel du 18 juin 1940
L    

   
    

MARCHÉS EN FÊTE
w Fête des pères

     
. D  

  
D   

CASERNE DE POMPIERS
w Portes ouvertes

   
   

     

MARCHÉS EN FÊTE
w Coupe du Monde

  
D   

  ...
D   

Agenda

Toutes les délibérations sur drancy.fr

Prochain conseil municipal 
mercredi 27 juin à 20 h
salle du conseil
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Les Drancéens l’ont attendue avec 
i patien e, ais elle est enfin là  a 
Ville avait bien imaginé des solutions 
alternati es, ais en ain  ussi, lors-
qu’Orange, alerté a plusieurs reprises 
par Jean-Christophe Lagarde, a décidé 
de se préoccuper des Drancéens, ce fut 
un soulage ent  Enfin, la fi re allait faire 
son apparition  es a itants du uar-
tier de l’Économie, qui se plaignaient 
à uste titre d’ tre les parents pau res 
du nu éri ue, sont enfin entrés dans 
le 21e si le  En effet, situés tr s loin du 
répartiteur installé à Bo ign , e 
la onne ion  a ait e  eu  des 

La fibre de l n ie
La fibre  a ec sa conne ion au  réseau   hauts débits  permet  certains uartiers  comme celui de 
l conomie  de faire leur entrée dans le monde numéri ue.

E E  E E

  ILS EN PARLENT
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► en res de l isirs
ortes ou ertes

•   
Marcel Cachin 
René Dewerpe 
Lucien Perriot 
Romain Rolland 

i é ésaire
•   

enis iderot, Roger alengro
17 h 30, dans le centre concerné

► en res de l isirs de  ans a  
 e  l b ad s de la e  la e)

nscriptions 
pour juillet ao t en cours
• sur le portail famille

• au service Mairie accueil, dans les 
aisons des ser i es pu li s ( ) 
enir et Économie

 dans les entres de loisirs  
er redi  uin

Seules les inscriptions à Mairie 
accueil ou dans les MSP sont 
défini ives.

Jean-Jacques Bentera, rue Morin

a fi re, 2 ans lus , c é ai  l arlé-
sienne. ésidan   lus de   du 
cen ral élé oni ue, le dé i  é ai  
el u une or ue aurai  eu l air d un 

c a ion de s rin . ujourd ui, 
a r s une ins alla ion s a i ue, 
ra ide e  sans ro l e, la sa is ac-
ion es  au rende vous, our la élé-

vision, our les éléc ar e en s de 

   ois lus ra ides e  our la 
conserva ion du élé one fixe.
Notons que dans notre quartier de 
l cono ie, une é i ion rasse lan  

lus de  si na ures a cer aine-
en  er is  la ille d accélérer 

la ise en service. eureuse en , 
les ins alla ions on  é é ai es ra i-
de en  e , a riori, dans de onnes 
condi ions.

Michel Bruneton, rue du Canal

a i an  ranc  de uis , j ai 
connu les dé u s du e , avec les 

ode s  o de France éléco . 
Nous é ions a ien s  l é o ue. uis 
es  arrivé l  avec la uelle nous 
avons cons a é de eilleurs dé i s 

 o sor an   o ren ran . ais 
le dé i  ne corres ondai  lus  nos 

esoins. e réseau éléco  da an  de 
l a r s uerre, le no re d u ilisa-
eurs au en an  e  l éloi ne en  du 

dis ac eur si ué  o i n  aisaien  

ue no re uar ier de l cono ie é ai  
un rou noir. race aux e or s de la 

airie, l ins alla ion du réseau fi re 
en errée a dé lo ué la si ua ion. Nous 
avons conservé no re ournisseur 
d acc s avec un ari  correc  our une 
année. es dé i s nous er e en  
de éléc ar er e  d envo er des do-
cu en s volu ineux en é aoc e s 
en uel ues inu es. e suis o o-

ra e a a eur e  les o os son  
our andes en oc e s. ins alla ion 
a érielle a é é acile e  ra ide. Nous 

allures de tortue  e te ps est enfin 
ré olu  oréna ant, ils peu ent, o en-
nant abonnement, capter les chaînes en 

aute définition, surfer sur nternet sans 
attente interminable ou connecter leur 
entreprise au onde entier

i tout se déroule o e pré u, la ille 
dans son ense le de rait tre fi rée à 
la fin 

BR E

CENTRES DE LOISIRS



RETOUR EN IMAGES

Salon du développement durable
Les 1er et 2 juin, Drancy organisait son traditionnel salon 
du développement durable. La première journée était 
dédiée aux élèves des écoles drancéennes ; la seconde, 
à l’ense le des ran éens  ’o e tif  per ettre à tous 
d’adopter des gestes plus écologiques et souvent plus 
économiques.
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Fête celtique
Samedi 26 mai, Drancy accueillait sa première fête 

elti ue  u progra e  plus de 11  de spe ta les, 
contes, jeux bretons, danses celtiques, concerts et 
danses irlandaises... 

Fête des voisins
27 lieux de rendez-vous et toujours autant de 

on i ialité et de onne u eur pour l’édition 18, 
vendredi 25 mai.

Banquets de 
Printemps 
2082 retraités 
dran éens ont profité 
d’un déjeuner dansant 
à bord d’un bateau 

ou e, entre le 14 
ai et le 4 uin  

Grand prix cycliste
Mathieu Riebel

i an e 7 ai, 
autour de l’A86.
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drancy.fr

EXPOSITIONS  n  CONCERTS  n  THÉÂTRE
CONTES  n  SPECTACLES  n  CINÉMA...

Sortez !

Fête de la musique
Château de Ladoucette

du 16
au 30
JUIN
2018
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Du mercredi 13 juin  au mardi 3 juillet
Espace culturel du parc 

Place Maurice Nilès, 120 rue Sadi Carnot
01 48 31 95 42

   --------------------------------------------------------------
C I N É M A

DEADPOOL 2
(fil  interdit  1  ans)
Mercredi 13 juin 
à 14h30 et 20h30 
Dimanche 17 juin 
à 15h et 17h30
Mardi 19 juin 
à 20h30

SOLO : A STAR 
WARS STORY
Mercredi 20 Juin 
à 14h30 et 20h30
Dimanche 24 juin 
à 15h et 17h30
Mardi 26 juin 
à 20h30

Les fêtes, en juin

Fête du quartier
Village Parisien
dimanche 1er juillet
de 12 h 30 à 19 h,
cour de l’école 
élémentaire Cachin

Exposition

      

’est une pre i re dans l’ istoire des e positions de l’é ole des 
arts dé oratifs  i les années pré édentes ont u a ue profes-
seur tre is à l’ onneur, ette année, ’est au tour des eunes 
él es d’in estir le re de aussée du âteau de adou ette  
‘’Nous avons souhaité rendre leur travail plus visible, e pli ue 
E el ne ue era e, professeur d’arts plasti ues  Les élèves ont 
également davantage travaillé ensemble, sur de grands travaux 
collectifs. Les visiteurs pourront voir des œuvres vraiment impor-
tantes, monumentales’’  ne onne raison don  de faire un petit 
tour par le âteau  

r s de  toiles seront e posées  e 1er étage a ueillera les 
adultes  ’ e e es  di éren  our eux. l  en a deux  les ani-
maux et les nocturnes’’, indi ue E el ne ue era e  
‘’Tous les professeurs ont travaillé sur les mêmes thèmes avec 
leurs élèves, ce qui permet d’obtenir une vraie cohérence lors de 
notre exposition’’, on lut la professeure  

L               
                

 DU MARDI AU DIMANCHE, 
DE 12 H À 18 H (19 H LE SAMEDI)
CHÂTEAU DE LADOUCETTE
ENTRÉE LIBRE
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C I N É M A
SOLO : A STAR 
WARS STORY
Mercredi 20 Juin 
à 14h30 et 20h30
Dimanche 24 juin 
à 15h et 17h30
Mardi 26 juin 
à 20h30

L’EXTRAORDINAIRE 
VOYAGE DU FAKIR
Mercredi 27 juin 
à 14h30 et 20h30
Dimanche 1er juillet 
à 15h & 17h30
Mardi 3 juillet 
à 20h30

Exposition

      

    Paroles d’élèves, côté adultes

u ien, en ours depuis 4 ans  ’Je travaille à partir de 
modèles que je reproduis ensuite au mieux. Pour le thème 
des animaux, je reste dans le thème, mais il y a un peu 

d’humour. Il 
faut avant tout 
que le modèle 
me plaise. J’ai 
réalisé deux 
toiles sur les 
animaux et une 
sur le thème 
Nocturne’’.  

ndré, en ours depuis 4 ans égale ent  ’Je ne 
reproduis pas un modèle, je préfère laisser une large 
place à l’ interprétation. Le premier tableau que j’ai peint 
représentait un loup. Il s’agissait d’une photo, je trouve 
qu’on est plus libre dans la peinture que l’on réalise. Avec 

un modèle de 
peintre, on 
a tendance 
à reproduire 
la technique. 
Pour le thème 
Nocturnes, j’ai 
pris des masques 
vénitiens, 
c’est un peu 
mystérieux.’’

VENTE 
DE 
LIVRES, 
CD ET 
REVUES 

M É D I A T H È Q U E  G E O R G E S  B R A S S E N S  
6 5  A V E N U E  M A R C E A U  D R A N C Y  

T É L :  0 1 . 4 8 . 9 6 . 4 5 . 6 7  
 

FÊTE DE LA VILLE  
Parc de Ladoucette 

Rue Ladoucette, 93700 Drancy

SAMEDI 
16 

JUIN 
10H - 18H 

0.5€

0.5€

1€

1€

1€

Pour 

les petits 

et 

les grands 

A petits prix ! 
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FÊTE DE LA MUSIQUE

Jeudi 21 juin
Médiathèques des Bois de 
Groslay et Georges Brassens
17 h 30  performances des élèves et des 
professeurs du Conservatoire de Drancy
À l’occasion de la Fête de la musique, le Conservatoire 
de Drancy offre un moment de musique dans la bonne 
humeur.

Samedi 23 juin
Auditorium de la 
médiathèque Georges Brassens
17 h  concert du groupe "Le Minimum" 
autour de leur album "Around Keats"
Groupe français, "Le Minimum" propose une musique 
riche, à la croisée des influences orientales et du blues. 
Ce concert est l’occasion de venir apprécier leur talent 
pour composer des sonorités planantes et hypno-
tiques, qui viennent illustrer des textes poétiques et 
lumineux. A ne pas manquer ! 

Animations gratuites, sur inscription dans la limite 
des places disponibles sur mediatheques@drancy.fr 
ou par téléphone au 01 48 96 45 67

L               
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 Gala de danse

 Fête de la musique

Ce 21 juin ne fera pas exception : 
la musique est à la fête ! À cette 
occasion, vous êtes nombreux à 
vous déplacer au parc de Ladou-
cette pour applaudir les élèves 
du Conservatoire. Cette année 
encore, professeurs et élèves se 
mobilisent pour vous offrir plus 
de deux heures d’intermèdes mu-
sicales, avec un programme riche 
et varié. ‘’C’est un moment impor-
tant, explique Alain Jéhu, direc-
teur du Conservatoire. Il permet 
d’échanger avec les familles et de 
faire découvrir à ceux qui ne nous 

connaissent pas encore notre sa-
voir-faire, notamment à travers la 
pratique collective de la musique, 
particulièrement développée au 
Conservatoire’’. Une nouveauté 
cette année : ‘’les élèves de théâtre 
participeront : ils viendront sur 
scène présenter les compositeurs 
et les changements de plateau.’’ 

• u pro ramme
- percussions africaines
- ensemble à vent, adultes et
  juniors
- ensemble d’accordéons
- chorale d’enfants
- orchestres, des plus jeunes aux
  adultes
- cantoria
- musiques actuelles
- musiques variées

 JEUDI 21 JUIN

DE 18 H À 21 H 30
PARC DE LADOUCETTE

ENTRÉE LIBRE

L’AVENIR FÊTE ÉGALEMENT 
LA MUSIQUE

MERCREDI 20 JUIN

À PARTIR DE 14 H
PLACE DE L’AMITIÉ

LAURENT QUEVAL, PROFESSEUR DE 
DANSE CLASSIQUE AU CONSERVATOIRE
‘’Ce gala nécessite un travail impor-
tant. Les répétitions commencent 
tôt dans l’année, généralement 
après les vacances de la Toussaint. 

Il y a tous les niveaux, et pour cette 
occasion chacun a un costume dif-
férent. On essaie de varier un peu 
des tutus, même si on sait que les 
parents y sont très attachés. Pour la 
scène, nous avons la chance de pou-
voir bénéficier de l’Espace culturel, 
qui est un univers différent de ce 
que les élèves connaissent. Nous 
avons aussi un piano sur scène, avec 
Maria aux manettes. On mixe entre 
les musiques enregistrées et le pia-
no. Près de 100 danseurs seront à 
applaudir.’’

• Le programme :
Danse classique - 58 élèves 
Danse latine (cha.cha.cha, valse, 
tan o  a enco  etc    él ves 
Danse Modern’jazz - 15 élèves 

SAMEDI 23 JUIN

À PARTIR DE 19 H
ESPACE CULTUREL DU PARC

ENTRÉE LIBRE

IV



Sensibilisation aux
conduites à risques

► Avec le BIJ 
L’été rime souvent avec vacances, 
soleil, fête... et parfois avec 
conduites à risques. Du 11 au 22 
juin, le Bureau Information Jeu-
nesse propose une exposition et 
un lieu d’échanges sur ces prises 
de risques qui mettent la vie des 
jeunes en danger : rapports non 
protégés, consommation de subs-
tances dangereuses (alcool, dro-
gues, GHB/GBL...), comportement 
à risques sur la route, tatouages ou 
piercings réalisés dans des condi-
tions d’hygiène douteuses, expo-
sition au soleil... 
Le thème, "L’été, la fête, les va-
cances... pour n’avoir que de bons 
souvenirs", a pour objectif d’aider 
les jeunes pour que leur été reste 
un moment de plaisir.
À partir de 16 ans

w du 11 au 22 juin
du lundi au jeudi de 9 h à 12 h 
et de 13 h 30 à 17 h 30, 
le vendredi de 9 h à 12 h
157, cité Paul Bert

► Avec la Politique de la Ville
Les habitants du quartier Avenir 
Parisien, et plus particulièrement 
les jeunes, sont invités à une 
journée de sensibilisation sur les 

onduites à ris ues  pré ention 
VIH/sida/MST.

eront présents  les asso iations 
Aides, Non à la drogue Oui à la 
vie, Vie libre, le Centre d’accueil et 
d’accompagnement à la réduction 

des risques, l’association nationale 
de prévention en alcoologie et ad-
dictologie

w Mercredi 27 juin
de 10 h à 16 h 30
Place de l’Amitié, rue Saint-Stenay

Journée mondiale de lutte
contre la drépanocytose 

La Ville s’est associée à la Filière 
de Santé Maladies Rares MCGRE, 
pilotée par le Ministère des Solida-
rités et de la anté, afin d’infor er 
les Drancéens sur la drépanocy-
tose. Cette maladie génétique de 
l’hémoglobine, encore incurable, 
peut avoir des conséquences 
graves. Néanmoins, des traite-
ments permettent de prévenir et 
de soulager les douleurs en pé-
riode de crise et de prendre en 
charge les complications. Cette 
manifestation est l’occasion d’être 
sensibilisé à différents aspects de 
la maladie par le biais d’ateliers 
ludiques et de rencontrer des spé-
cialistes.
Pour plus d’informations sur la ma-
nifestation, contacter : 
lucile.coquais@aphp.fr

w Mercredi 20 juin 
de 10 h à 17 h
salle Louis Méret

RENDEZ-VOUS SANTÉ

Vendredi 26 mai, l’école Diderot 1 accueillait la fête des 
mots. Une initiative du Conseil consultatif de jeunes 
CC . ci, la c e des o s du onde. e rinci e  une 

carte du monde au fonds de la mare, des bouteilles avec 
des mots dessus et à l’intérieur, le parcours du mot dans 
le monde. 

Découverte du conservatoire
Samedi 26 mai, le conservatoire ouvrait ses portes aux 
Drancéens. L’occasion de rencontrer les professeurs, 
de découvrir les instruments, les locaux et le 
fonctionnement de la structure. 

Des internautes responsables
ici fin juin, l in é rali é des él ves de C 2 de la ville, 

soit plus de 1000 enfants, auront été sensibilisés à 
l usa e d n erne . ci,  l école ulcie e e er, lors 
de la remise des permis Internet, symboles de leur 
en a e en   re des in ernau es res onsa les. 

Les préinscriptions 

pour l’année 
2018-2019  ont 

commencé. 

> rendez-vous sur 

drancy.fr jusqu’au 
6 juillet

Le CCJ recrute 
des jeunes 

de 12 à 17 ans.
06 76 09 26 71

EN IMAGES
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Nicolas

C’est une valeur sûre. Franchir le pas de porte 
de chez Nicolas, c’est comme s’assoir dans un 
bon fauteuil, un verre de cognac à la main (mais 
toujours avec modération). On sait ce qu’on va y 
trouver, en se laissant toujours l’opportunité d’y 
faire de belles découvertes. Les présentoirs en 
bois typiques de l’enseigne commencent pour 
certains à ployer sous le poids des millésimes 

ui s’  sont su édé  ou erte depuis le 3 a ril 
1 34, la outi ue de l’a enue Bar usse est une institution  

a lient le est i i parti uli re ent fid le  on  re ient par e 
que l’on sait que l’on y trouvera le conseil judicieux, la bonne 
bouteille qui parle à nos sens. Ce n’est pas un hasard si la 
boutique drancéenne a emporté l’an passé le trophée de la 
meilleure progression du chiffre d’affaire dans sa catégorie 

e  i olas  e ui a angé au fil des ans, ’est la présen e 
renforcée des whiskys (plus de 80 différents) et l’arrivée en 
for e des r u s  es ani ations sont tou ours d’a tualité  
la foire aux champagnes se terminera le 17 juin, pour laisser 
place aux vins d’été. Le rosé sera alors à la fête. 

 114 a enue enri Bar usse
1 48 3   8
ardi de   à 13  et de 1   à  
er redi et eudi de   3  à 13  et de 1   à  

endredi de   à 13  3  et de 1   3  à  
sa edi de   3  à  , di an e de   à 13 

Audiodiscount
e onstat est sans appel  en iron deu  tiers des Fran ais ui 

devraient être équipés de prothèses auditives y renoncent à 
cause du prix. Cette situation est d’autant plus préjudiciable 
dans un département comme la Seine-Saint-Denis où la majo-
rité des habitants ne roulent pas sur l’or. C’est ce qu’ont com-
pris les créateurs d’Audiodiscount qui ont ouvert trois bou-
ti ues dans le 3  ais entendons nous sur le ter e dis ount  
l ne s’agit pas de endre de ieu  od les, ni de sa rifier le 

service. En effet, si la prothèse est un objet qui se vend, elle se 
doit impérativement d’être accompagnée d’un suivi durant des 
années. Parce qu’elle est un élément primordial pour continuer 
à avoir une vie sociale à tout âge, l’audition, qui est un sens très 
su e tif, se doit d’ tre fine ent et réguli re ent a ustée

Les appareils vendus (Signia, Phonak, Starkey...) sont exacte-
ment les mêmes que dans d’autres enseignes ayant pignon sur 
rue  ais en iron 4   oins er  udiodis ount est en fait 
un trublion, professionnel, qui vient, tout en s’inscrivant dans la 
durée, d na iter le uteu  ar é de la prot se  rofitons en 
pour faire jouer la concurrence. Et pour retrouver une bonne 
audition.

  a enue enri Bar usse
1 41  17 3

du lundi au sa edi de   3  à 18  3

ER E

Le temps des kermesses
Kermesse de l’école maternelle Jacqueline 
Quatremaire, samedi 26 mai. 

B    
Dimanche 27 mai, élus et commerçants du 

arc é on  é les a ans avec des eurs. 
Ici, Aude Lagarde, maire de Drancy. 

E  E
Prévenir le risque de 
noyade
Samedi 26 mai, 
le stade nautique 
accueillait la 
10e journée de 
prévention de la 
noyade. 
Au programme :
sensibilisation 
aux risques et aux 
conséquences, 
notamment chez les 
enfants. 





Les acti ités esti ales

ni ersit  d t  des l ens
Du 18 au 29 juin
Campus de l’Université Paris 13 à 
Bobigny

ta e de onstru tion d o ets 
at atiques

Lycéens/étudiants, ouverts aux 
collégiens de 3e

Du 9 au 13 juillet
Château de Ladoucette

La se aine des urieu
Du 9 au 13 juillet
Espace Avenir, Place de l’Amitié

at  les a an es et at  les 
toiles

Lycéens
 olonies de a an es s ientifi ues 

en Savoie
Juillet et août

Renseigne ent
01 48 35 02 91

ASSOCIATIONS

Agenda
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Depuis de longues années, l’association 
organise des activités à destination des 
collégiens, dans et en dehors des éta-

lisse ents s olaires de la ille  ateliers 
réguliers, stages s ientifi ues, soutien 
scolaire, clubs sciences... Néanmoins, en 
2016 et 2017, elle a mené avec l’aide de 
ses stagiaires polytechniciens, une en-

u te sur les esoins des ollégiens et 
la per eption des a tions u’elle ne 
dans leurs éta lisse ents  

n onstat s’i pose  dans l’esprit des 
él es, la réussite dans les études est 
tr s sou ent per ue o e e térieure 
au département. L’association n’est 
pas vue comme une perspective d’ex-
cellence, mais comme une association 
d’ani ation s ientifi ue proposant du 

soutien au  él es en diffi ulté  e pro-
jet global de Science Ouverte n’est pas 
connu.
Pour y remédier, l’association entend 
œuvrer dans deux directions. La pre-

i re ise à tre re onnue au ni eau 
a adé i ue o e une ordée de la 
Réussite, un dispositif er ant à fa o-
riser l’a s à l’enseigne ent supérieur 
de eunes, uel ue soit leur ilieu so-
cio-culturel, en leur donnant les clés 
pour s’engager a e  su s dans les 
fili res d’e ellen e  our la se onde, 
il s’agit de développer au sein des col-
l ges des a tions s’inspirant de e ue 
l’asso iation réalise dé à a e  su s 
dans les lycées. Des passerelles entre les 
deux niveaux sont aussi envisageables. 

ns r ire sa r ssi e s ien ifi e
cience u erte se lance un nou eau défi  créer une éritable émulation entre les collé iens 

de la ille et du département a ec pour ambition une perspecti e d e cellence.

■ Tournoi de belote
    A
      
       
    A  L

■ Loto
    N
      
         
      

■ Sport de combat
    
     L
           
    A  D

AGENDA
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LIBRE OPINION

Élus Drancy autrement

TEOM = Le racket fiscal condamné !

En 2015, La communauté d’agglomération 
(CAAB) dirigée par Monsieur SALINI votait 
un taux de la taxe d’enlèvement des ordures 
ménagères (TEOM) qui excédait sensible-

ent le besoin de finance ent des dé-
penses du service rendu.

La surtaxe s’élevait à 732 793 euros, soit en-
viron 7% du coût prévisionnel du service. Or 
la TEOM n’a pas le caractère d’un impôt mais 
a exclusivement pour objet de couvrir les 
dépenses exposées par la collectivité pour 
assurer ce service.

Suite à notre contestation, la cour d’appel 
vient de nous donner raison en annulant 
cette délibération et en condamnant la 
CAAB à 2000€ de dommages et intérêts.
Je demande donc que Mme le maire rem-
bourse les drancéens des sommes trop ver-
sées.

Non seulement on augmente les impôts lo-
caux mais en plus on le fait de manière illé-
gale, bravo !

Hacène CHIBANE - 06 20 65 24 48       
contact@drancy-autrement.fr

Élus Majorité municipale

Non ! Il n’y a pas eu racket !

Quand la Communauté d’Agglomération a 
voté les taux de taxe d’enlèvement des or-
dures ménagères (TEOM) en 2015, toutes 
les villes de France intégraient dans le coût 
du service le fonctionnement c’est-à-dire la 
collecte et les investissements nécessaires 
comme l’achat des conteneurs enterrés.

D’ailleurs, le Tribunal Administratif en 2016 a 
validé ce calcul.

Mais le 19 mars 2018, le Conseil d’État 
change la règle en excluant du calcul du 
coût de la collecte les investissements que 
ce service impose aux collectivités. Voilà 
pourquoi la Cour Administrative d’Appel a 
décidé le 24 mai 2018 de suivre cette nou-
velle orientation de la plus haute juridiction 
administrative.

En 2015 les règles en vigueur ont permis de 
financer avec le produit de la ta e les inves-
tissements nécessaires.

Aujourd’hui, Paris Terres d’Envol va appli-
uer pour l’avenir la r le fi ée par le onseil 

d’État. Il n’y avait donc rien d’illégal et la Mai-
rie n’a rien à rembourser.

Certains préfèrent toujours salir et mentir et 
les Drancéens le paient sans cesse en frais 
d’avocats, et ça c’est du racket. 

  Opération 
Tranquillité vacances

S i  v o u s  v o u s  a b s e n t e z  p e n d a n t  l e s  v a c a n c e s  s c o l a i r e s ,  
l e s  s e r v i c e s  d e  p o l i c e  p e u v e n t ,  à  v o t r e  d e m a n d e ,  s u r v e i l l e r  
v o t r e  d o m i c i l e  a u  c o u r  d e  l e u r  p a t r o u i l l e  q u o t i d i e n n e .  
A v a n t  v o t r e  d é p a r t ,  r e n d e z - v o u s  a u  p o s t e  d e  p o l i c e  m u n i  
d’une pièce d’identité et d’un justificatif de domicile de 
m o i n s  d e  3  m o i s .

Police municipale
1 3 3 ,  r u e  S a d i  C a r n o t
0 1  4 8  9 6  3 9  4 8

Police nationale
6 ,  r u e  d e  l a  R é p u b l i q u e
0 1  4 1  6 0  8 1  4 0

Pour télécharger le formulaire 
d’inscription :

Élus À gauche pour Drancy 
solidaires ensemble

Halte au démantèlement de l’hôpital 
Jean-Verdier de Bondy
Depuis des décennies, les gouvernements successifs 
s’attaquent à notre système de santé, en diminuant 
ou supprimant les remboursements de médicaments 
et d’actes médicaux et en démantelant les structures 
publiques de santé.
Pas un mois sans que l’on apprenne qu’une mater-
nité, un hôpital, un service des urgences ferme dans 
le pays. Pour la seule région ile de France c’est 14 
hôpitaux qui sont menacés !!
L’hôpital Jean-Verdier de Bondy n’échappe pas à 
cette politique et les risques sont bien réels de voir 
partir à Avicenne :
* Maternité, gynécologie, urgences maternité gynéco.
* Pédiatrie et urgences pédiatriques.
* Radio interventionnelle.
* Hépato/Gastro/Entérologie et Endocrinologie.
* Les 8 lits de la réanimation.
Concernant les urgences adultes, il est prévu de les 
dérouter vers Avicenne à partir de 18h comme c’est 
déjà le cas pour les pompiers et le SAMU.
Drancy est situé dans le bassin de vie de l’hôpital 
de Bondy, c’est la raison pour laquelle, en soutien 
au comité de défense, nous exigeons du gouverne-
ment, de l’ARS et de l’APHP, un plan d’urgence qui 
prévoit notamment:
* Le maintien à des services qui doivent partir à 
Avicenne, et les moyens et personnels en nombre 
su fisant
 es investisse ents afin ue le p le re en ant 

remplisse ses missions dans les meilleures conditions.
* Des moyens supplémentaires pour les urgences (ef-
ecti s  locau  atériels et cha bres de suite  afin 

d’améliorer les conditions d’accueils des patients.

Olivier VALENTIN & Nathalie VASSEUR



La natation synchronisée n’est plus. 
Vive la natation artistique. La discipline 
a changé de nom, mais les règles sont 
identiques. Depuis 2010, la section de 
la JAD tente de se faire une place au 
sein de ce sport très exigeant, dominé 
par les sections sport-études dont les 
athlètes s’entraînent quotidiennement. 
Depuis des années, elle cherchait à 

ualifier ses nageuses pour le a -
pionnat de France de Nationale 2. Mais 
à chaque fois, quelques petits dixième 
de point manquaient. 2018 a permis de 
franchir ce palier, puisque le duo junior 
constitué de Claire Louvigne et Marie 
Baill  s’est ualifié pour le  ui s’est 
déroulé à Chartres début avril. Accom-
pagnées par leur entraîneur, Aurélie 
Chastagner, elles ont commencé par 
goûter aux joies de la pression lors du 
duo libre, qu’elles ont un peu nagé à 
contre-courant. Le lendemain, pour 
le duo technique, n’ayant plus rien à 
perdre, elles ont atteint une très belle 

10e place, laissant derrière elles les 
autres duos d’Île-de-France.

Chloé Desnoyers, dans le top 15 
français
Côté natation "en ligne", lors du cham-
pionnat de France Élite, qui s’est dé-
roulé du 22 au 26 mai à Saint-Raphaël, 
la seule représentante drancéenne, 
Chloé Desnoyers, 17 ans, a cette fois 
encore réalisé une très belle perfor-
mance puisqu’elle a gagné la Finale C 
du 200 m papillon, réservée aux juniors, 
et a réussi le 15e te ps, toutes finales 
confondues.
Trois nageuses de la JAD ont aussi 
participé au championnat de France 
promotion, qui permet à ceux qui ont 
réussi les minima pour le championnat 
de France, sans pour autant obtenir 
une pla e suffisa ent éle ée, d’ tre 
alignés en compétition. Ilyana Ouarti, 
fille de a el uarti, i e a pion 
de judo de France vétéran 2018, a dis-

puté la finale  du 4   nage li re, 
Lindsey Salem celle du 100 m papillon. 
Shana Periandre, elle, a participé au 
championnat sur les 50 m nage libre et 
brasse.

Les plus jeunes, également bien placés
Les jeunes marchent bien. Du 22 au 

4 uin, deu  nageurs de la  par-
ticiperont au Trophée Lucien Zins, le 
championnat de France des jeunes. 

our se ualifier, il faut tre dans les  
premiers nationaux. Léna Sidibe (2006) 
était début juin, 31e, et lian Ra a  4 e. 
Enfin, l’é uipe toute atégorie o po-
sée de 1  fé inines s’est ualifiée et 
hiver pour la 1re fois pour nager, la sai-
son prochaine, dans la poule la plus éle-
vée de la région. Elle s’est classée 70e 
sur 1386 équipes en France et 13e sur 
218 en Île-de-France.

  Les filles dans le grand bain
   
   La JAD natation a réussi de belles performances cette saison. Notamment chez les féminines.

Chloé Desnoyers a fait un beau championnat de 
France Élite, soit le plus haut niveau, en gagnant 
la finale C, réservée aux juniors.
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Claire Louvigne et Marie 
Bailly, concentrées avant 
leur duo au championnat 
de France de N2.

Saison 2018 - 2019
Inscriptions jusqu’au 30 juin

Gala de natation artistique

samedi 30 juin de 17 h à 19 h

stade nautique

SPORT
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  PHARMACIES DE 
GARDE

Les gardes indiquées ci-dessous sont 
sous réserve de modification. Pour la 
délivrance de médicaments sur ordon-
nance, en dehors des heures et jours 
d’ouverture normaux des pharmacies, 
s’adresser au commissariat de police : 
01 41 60 81 40
 
Dimanche 17 juin
Pharmacie principale de Drancy
160, avenue Henri Barbusse 
Drancy

Dimanche 24 juin
Pharmacie centrale de Bobigny
64, avenue Louis Aragon
Bobigny

Dimanche 1er juillet
Pharmacie Barbusse
38, avenue Henri Barbusse
Drancy

MÉDECINE DE 
GARDE

Le service de garde est assuré le 
samedi après-midi et le dimanche par 
des médecins généralistes libéraux. 
Vous pouvez vous rendre à la Maison 
médicale de Drancy
• le samedi de 14 h à 20 h
• les dimanches et jours fériés 
  de 8 h à 20 h
17-19, avenue Henri Barbusse
01 55 89 21 90

       ÉTAT-CIVIL
 
NAISSANCES
Aakra Jannat - Ahmed-Sayah Aïssa - Amirat 
Khalyssa - Aouichat Alyssia - Aouichat Aylan -
Aouzen Mariya - Atmani Adel - Benhamed 
Ambre - Boudjelal Amir - Bouharoun Nélia - 
Dammouche Haroun - Diarra Issa - Diawara 
Dhélya - Do Carmo Rodrigues Emma - 
Genevrier Timothé - Harjeet Singh Sahbaaz - 

Hidée Evan - Ismail Inaya - Koïta Adama - 
Krichene Jed - Mahi Noé-Oscar - Meftali Lila -
Miri Doha - Pardo Mariyah - Purmasing Irish -
Rodride Naya - Sadana Ridhima - Sihyürek 
Milan - Stephany Kylian - Youssef Majd

MARIAGES
Da Silva Ferreira Rodolpho et Pereira 
Pinheiro Andréa de Nazaré - Gavrilovic 
Nemanja et Lakicevic Bojana - Loganathapillai 
Thirukoneswara et Kiritharan Jeyapriya - 
Meunier Bruno et Aït Tlakba Sabrina - Savur 
Alican et Omurcan Vanessa - Turquetil Erick et 
Thiébaut Roberte

DÉCÈS
Ameline France veuve Giraud - Baillet 
Geneviève - Boudahmane Alain - Cessy 
Sylvette - Cheurfa Mouloud - Cotart Jérome -
Demonchy Michèle veuve Honsia - Denis 
Michel - Djeurnéne Claude - Faucher Roland -
Garnier René - Guelle Alain - Lin Stéphane - 
Mailly Lucette veuve Gueguen - Metellus Jean -
Mlodorzynski Christiane - Ouadrani Younès -
Plathey Jean  - Rahou Bouziane - Rolland 
André - Szymczak Janina veuve Gautheron - 
Tifour Daniel - Vaugois Arlette - Vistry Maurice -
Zaffran Berthe épouse Capdeville

ÉTAT-CIVIL - INFOS PRATIQUES
LE

 B
O

N
 R

ÉF
LE

X
E Plan canicule

En cas d’alerte déclenchée par le préfet, le Centre com-
munal d’action sociale (CCAS) met en place le plan ‘’vi-
gilance locale’’. Il permet d’aider les personnes les plus 
fragiles : les Drancéens isolés de plus de 65 ans, les per-
sonnes en situation de handicap ou en perte d’autonomie. 
Si vous souhaitez bénéficier de ce service ou si vous 
connaissez des personnes qui pourraient en avoir besoin, 
déposez ou renvoyez la fiche d’inscription au :

Centre communal d’action sociale
mairie de Drancy
place de l’Hôtel de ville
BP 76
93701 Drancy cedex

EN CAS DE MALAISE, APPELER LE 15
Pour plus d’informations : 0 800 06 66 66 (appel gratuit)
www.social-sante.gouv.fr/canicule • www.meteo.fr • #canicule

CANICULE, FORTES CHALEURS

ADOPTEZ LES BONS RÉFLEXES

BOIRE RÉGULIÈREMENT 
DE L’EAU

Mouiller son corps 
 et se ventiler

Manger en 
quantité suf�sante

Ne pas boire 
d’alcool 

Éviter les efforts 
physiques

Maintenir sa maison 
au frais : fermer 
les volets le jour

Donner et prendre
des nouvelles

de ses proches 

R
éf

 : 
D

T
08

-0
32

-1
7A

► Vous souhaitez être contacté(e) en cas d’alerte canicule
► Vous souhaitez signaler une personne seule et en
     perte d’autonomie

Nom ................................................................................................

Prénom ...........................................................................................

Année de naissance ou âge estimé .....................................

Adresse ..........................................................................................

..........................................................................................................

Numéro de téléphone  /........./........./........./........./

Bâtiment ........    étage ........    porte ........

Code d’accès ....................................

Téléphone d’un de vos proches  /........./........./........./........./

Téléphone du médecin traitant  /........./........./........./........./

Recevez-vous des visites ? oui  r / non  r

Si oui, précisez : voisins, amis, mairie, association (laquelle ?) 

............................................................................

Êtes-vous aidé(e) par une aide ménagère ? oui  r / non  r

Bénéfi ie ous d’un ser i e de télé assistan e  

oui  r / non  r

Pouvez-vous sortir seul(e) ? oui  r / non  r

Rempli par .......................................................

Signature

NUMÉROS UTILES 
►Canicule info service, 
0 800 06 66 66 (gratuit)
du lundi au dimanche, 
de 9 h à 19 h
►Mairie
01 48 96 50 00
s Secrétariat du CCAS : 
01 48 96 39 07 / 01 48 96 50 24
s Service Maintien à domicile : 
01 48 96 50 73 / 01 48 96 50 77
s Centre municipal de santé 
Henri Wallon : 01 48 96 45 50
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Tranquille comme Khalil
Dirigeant et créateur de la société drancéenne EBR, 

Khalil Brakch est un personnage attachant, simple et efficace.

On imagine volontiers un patron de BTP à 
la voix caverneuse et au verbe haut, histoire 
de se faire bien comprendre. Rencontrer 
Khalil vous détrompe immédiatement : il a 
conservé de son Maroc natal ce petit ac-
cent chantant qu’il murmure sur le haut de 
la gamme. Même s’il doit sans aucun doute 
faire preuve d’autorité pour diriger son en-

treprise, il apparaît plutôt comme un carac-
tère calme et débonnaire. Avec son épouse 
Nassima, qui, elle, vous parle avec l’accent 
légèrement trainant des Niçoises, il forme 
même un couple assez musical.
"Il faut savoir faire la part des choses et ne 
pas tout mélanger. C’est important lorsque 
l’on travaille avec sa femme. On se chamaille 
souvent, mais aucun des deux ne doit rame-
ner les problèmes de l’entreprise à la mai-
son", explique celui qui avoue néanmoins 
ne jamais être réellement en vacances, tou-
jours proche de son téléphone. Khalil aime 
cultiver sa différence.

En 1987, à 20 ans et son diplôme de poly-
culture en poche, Khalil est fonctionnaire. 
Il est responsable des jardiniers dans une 
petite ville marocaine. Né près de Mar-
rakech dans une famille de 17 enfants, au 
sein d’une exploitation rurale, son avenir est 
tout tracé. Rien ne le prédispose au voyage, 
hormis s’il décide de faire comme son père, 
décédé l’an passé à l’âge de 106 ans, qui a 
fait son pèlerinage à La Mecque à pied. 

Pourtant, en 1990, on le retrouve à Paris où 
il devient manœuvre (ouvrier non qualifié)
dans le BTP. "Je n’y connaissais rien. J’ai 
dû monter tous les échelons", reconnaît-il 
volontiers. Cinq ans plus tard, il essaie bien 
de créer sa propre entreprise, mais c’est un 
échec. Khalil n’a pas la fibre administrative. 
La seconde tentative - une entreprise indivi-
duelle en 2000 qui se transformera en SARL 
en 2002 - sera la bonne. La différence ? 
"Entre-temps, j’ai rencontré Nassima. C’est 
elle qui s’occupe de la comptabilité. Monter 
une société tout seul, c’est compliqué. Pour 
tout dire : je fais encore mes devis à la main ! 
Mais il fallait que je monte une entreprise : 
je suis un campagnard, j’ai toujours connu 
le commerce. J’ai appris le métier et rapi-
dement je me suis dit que je pouvais aussi 
créer ma boîte".

Son ambition n’a jamais été de faire d’EBR 
une grosse entreprise. Travailler avec les 
bonnes personnes est un aspect de son mé-
tier qui l’intéresse bien plus : "Tous les pa-
trons devraient être à la recherche de l’em-
ployé ou de l’ouvrier qui aime son métier". 
Ceci permet de travailler en toute confiance. 
L’entreprise, qui se consacre avant tout à la 
rénovation ou aux extensions, peut alors 
tourner avec entre 10 et 15 salariés.
Sur la pont une douzaine d’heures par jour, 
Khalil n’oublie pas que son équilibre, il le 
doit à sa famille. Le week-end, on le retrouve 
ainsi parfois dans les tribunes de quelques 
piscines de la région pour soutenir ses filles, 
qui font de la natation synchronisée au sein 
de la JAD. Sa société sponsorise même la 
section depuis sa création. Et son fils, âgé 
de seulement 7 ans, reprendra-t-il l’entre-
prise ? "Il fera ce qu’il voudra !", répond en 
riant celui qui a suivi sa propre voie, tout en 
conservant une bonne part d’humilité.

Elkhalil Brakch
51 ans
Drancéen né au Maroc
4 enfants (3 filles et 1 fils), âgés de 7 à 18 ans
Fondateur et dirigeant de l’entreprise EBR
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